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gêne à l'accomplissement des travaux
d'autoinne. Il en était ainsi notamment
daña les départements du centre, Allier,
Indre, Loire, Loir-et-Cher,. eto.;.

" 'eau, tombée depuis lors, a fait
beaucoup de bien, tant en favorisant la

-levée des seigles et-des--premiers-bl
faits, quiO ont actuellement très belle
apparence, qu'en facilitant l'exécution
des semailles restant encore à faire,
telles-par-exemple-que-les--bl6s-après-
betteraves.

•' En résumé, la situation agricole se
présente aussi bien qu'on puisse le dé-
sirer; quant à la situation commer-
ciale, elle ne variepas ; les affaires sont
des plus cahi sur nos marchés de
l'intérieur, en l'absence presque com-
plète des cultivateurs.

-"-A-marché -des fa-rirns d-uze mar-
ques, le début 4e la semaine a été mar-
qué par une tendance assez satisfai-
saute gràce à la diminution annoncée
dans l6 stock de place, qui n'atteignait
plus lundi que 82,100 sacs, contre 37,208
sacs au 10 octobre. Aussi le découvert
paraissait-il désireux de se racheter,
tandis que les détenteurs restreignaient
leurs ofres. Mardi, le mouvement s'ac-
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cent. le-lendemain une-nouvelle hausse
de 10 centimes se produit.

" Peu à peu, cependant, les engage-
ments sur le courant s'étaient liquidiés,
de nouvelles filières avaient été mises,
et jeudi, les cours subissaient un bras-
que recul de 30 centimes pour le courant
et de 10 centimes pour le livrable. Hier,
enfin, la fermeté a repris le dessus, en
sympathie avec l'étranger et aussi par
suite des offres de blé toujours restrein-
tes sur nos marchés intérieurs."

Nous lisons dans la Gazette Commer-
ciale du 27 octobre:

core en pleine activité, il n'y a encore
aujourd'hui, sur place, que très peu de
cultivateurs et les offres de première
main sont conséquemment très res-
treintes.

" D'autre part, avec la faiblesse des
apports et des offres de la culture sur
presque tous nos marchés, le commerce
a beaucoup de peine à renouveler ses
approvisionnements, et de ce côté, les

offres ne sont toujours que peu abon-
dantes.

" Les échantillons que l'on présente à
la vente sont, en général, de qualité peu
satisfaisante.
- " Les blés de nos environs. sont tenus,

-suivant-qualité, de 18-fr.-à 19.50 les 100
kil- eteeux du Oentre et de la ligne de
Sens, de 18 25 à 19 fr.'

" Dans ces conditions, la meunerie
U' u5ahte qu ave-Baucoup Ue lenteur.
D'ailleurs, un assez grand nombre d'u-
sines sont encore entravées dans leur
marche par les basses eaux; mais, mal-
gré la difficulté de la vente, les déten-
teurs maintiennent fermement leurs
prix.

" Il se fait, p4r continuation des
achats pour le Nord en blés de l'lure,
de l'Ofse et de la Somme.

Nous cotons par 100 kilos, en gare
d'arrivée à Paris:

"Blé blanc.............. 19..;à 19.50
" Blé roux................ 18.. . 18.75"

Aux Etats-Unis, un rapport récent
du département de l'agriculture à
Washington, constate que la récolte de
mais est la plus considérable qu'on ait
encore vue, quoique le rendement par
asure , uU peu muoiure que ne i'inai-
quaient- les rapports d'octobre, étant
de 26'2 minots à l'âcre. Le rendement
moyen du sarrazin est de 20 1 minets
contre 16.1 l'année dernière; celui des
pommes de terre, 100.7 minots à l'àcre ;
celui.du tabac, 743 livres et celui du foin
1.06 tonne. La récolte de pommes est
évaluée à 71.1 p.c. d'une bonne récolte.

Les marchés de spéculation n'ont eu
que de légères fluotuations cette hui-
taine, mais la tendance à la baisse a
persisté et la perte de chaque jour finit
par établir une baisse de te sur les
cours de jeudi de la semaine dernière.

perprix du lUe uiponinue sont.:
New-York, No 2, roux d'hivei, 66J à 6Qtc
Ohicago, No 2, duprintemps,561 à 57ic
Dulhth, No 1, dur.............. 55 c
Détroit, No 1, blanc...... 641c

Les principaux marchés de spécula-
tion clôturent comme suit:

Novembre, Décembre, Mai.
Ohicago, 00 571 à 62½c
New-York, 00 65 67îc
Duluth, 54à 54J 59 c

Une dépêche du Star dit que le blé
est coté aujourd'hui à Winnipeg de 39 à
40c fret de Brandon.

La baisse continue du blé au Mani-
toba est assez explicable,, puisque les
cours sont encore au-dessus du iprix où_
l'n- peut-le- vendre à Pt-ringer et les
meuniers locaux avec ceux de l'est ont
été les seuls concurrents sur le.marché;
mais elle tend à faire croire que la pro-
portion ne bIé endommagé n'est p as
aussi considétable qu'on le disait. Un
confrère, le- rédacteur du Commercial,
de Winnipeg, qui était ici l'autre jour,
disait qu'tl y avait beaucoup de blé en-
dommagé, mais que-la récolte était si
énorme qu'il en 'restait encore beau-
coup de sain et propre à faire de bonnes
farines. La conduite du marché-paratt
lui donner raison.
a Dans le Haut Canada, la récolte de
blé blanc a évidemment été déficitaire,
ou bien les cultivateurs cachent leur
blé avec soin, car, tandis que tous les
marches environnants sont à la baisse,
celui d'Ontario reste à la hausse. De
fait, le blé d'Ontario,, foui et blanc, se
vend actuellement au même prix que le
blé dur de Manitoba, que l'on payait
ruiver dernier 1u a ico de pius par mi-
not.

La dernière dépêche de Toronto cote
le marché soutenu; on offre du blé blanc
et du roux dans le nord et l'ouest à 70c;
le No 1 dur de. Manitoba, dans l'est, à
70e et le No 1 du nord 65c dans l'ouest.
Il y a quelque demande en orge à mal-
ter, de la part des brasseurs locaux,
mais peu d'affaires; on cote l'orge No 1
dans l'est à 45e et l'extra à 46c. L'orge à
moulée en lots de chars est nominale
aux cours de 30 à 31c. Le sarrazin est
plus facile avec des ventes de chars à
33.c. Le maïs est soutenu à 34c pour le
meîange e a 35c pour le jaune, dans
l'ouest. L'avoine est soutenue;- des
chars de mélangée qe sont vendus à 28o
sur le G.T.R. et le O. P. R. dans l'ouest.
Les pois se vendent au nord et à l'Quest
6lc.

A Montréal, l'avoine est tranquille
l'exportation ne s'est guère dévelop-
pée ; mais d'un autre côté, les arriva-
ges sont légers. La quantité en maga-
sin, samedi dernier, n'était encore que
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LES MATINEES
DE FRIMAS

Suggèrent à la bonne ménagère de faire de c
devez avoir--et même vous avez-des dera
et sur laquelle on peut compter. (S
Nous faisons cet article depuis de longues a
faction. Cette année nous en avons vendu p
Vous ne regretterez jamais de commander i

FLEUR DE SARRASIN
DE LA _______

CIE IRELAND
TORONTO, ONT.

En paquets de 2/ lbs. 2 doz. par caisse.
4( 5 , - 4 1 6

L'empaquetage le plus attrayant sur le marché. Se vend à premiêre vue.

HOWE, McINTYRE CO, Agents pour la vente, =:- =:= 461 rue St=Paul, MONTREAL

haudes galettes de sarrasin. Vous
ndes pour une fleur préparée BONNE
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